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Conçus pour sécuriser la
traversée aux usagers, ces
marquages au sol sem-
blent poser plus de pro-
blèmes qu'ils n'en résolvent
sur cette route à grande vi-
tesse deux fois deux voies.
Constat alarmant.

Il est 9 h 30 ce mercredi13 février. Un des véhi-cules roulant à vive alluredans le sens PK 12- PK 5de Libreville manque, depeu, de faucher un piétondéjà engagé sur un pas-sage clouté. Juste au ni-veau de l'entrée del'hôpital régional deMelen. Un drame évité dejustesse. Et qui pose laproblématique de l'exis-tence de ce système de si-gnalisation sur une voie àgrande vitesse. Tout comme le problèmede la compréhension, parles populations riveraineset autres usagers, du mes-sage des marquages ausol indiquant ces fameuxpassages cloutés. Car,longtemps habitués à sefaufiler entre les véhiculesroulant en file indienne,

du fait des embouteillagesnaguère légendaires surcette route nationale, leshabitants de la zone desPK semblent, à l'évidence,éprouver des difficultés às'adapter aux nouvellesexigences que leur im-pose cette voie nouvelle-ment aménagée. Ainsi,certains, ne savent mêmepas à quel moment etcomment emprunter lespassages piétons !Tout comme bon nombred'automobilistes manifes-tent eux aussi une grandeméconnaissance de cettesignalisation routière. Entémoigne la vitesse à la-quelle beaucoup d'entre eux roulent, nonobstant laprésence très remarquéede ces lignes blanches donnant la priorité dupassage au piéton.Du coup, ces bandes,

pourtant enseignées dansles auto-écoles, devien-nent un danger pour la sé-curité des piétons surl'axe PK 5-PK 12. Demême d'ailleurs que surcertaines autres artèresde la capitale. Cas du boulevard de l'In-dépendance, face à LaPoste SA et CK 2. Toutcomme aux abords ducarrefour Ancienne-So-braga, où le tracé du pas-sage piéton a mêmedisparu depuis belle lu-rette.Mal compris par les popu-lations et par certains au-tomobilistes, les passagescloutés, encore appelés

passages pour piétons,risquent donc d'avoir l'ef-fet contraire à celui at-tendu, en devenant l'unedes principales causesd'accidents de la circula-tion sur ce linéaire des PK,si rien n'est fait pour re-médier à la situation ac-tuelle. Au nombre des solutionsavancées par d'aucuns,l'érection des passerellespour sécuriser la traver-sée des marcheurs d'unbout à l'autre de cetteroute à fort trafic. Du reste, le ''mal'' étantdéjà fait et le danger tou-jours permanent, la ''pa-tate chaude'' revient doncau  ministère des Trans-ports, via la Direction gé-nérale de la Sécuritéroutière (DGSR), qui de-vrait se pencher sur ce caspour que des émissionsou des spots publicitairesrelayant des messages àcaractère éducatif soientrégulièrement menés endirection des populations.Afin d'attirer l'attentiondes uns et des autres surcette voie à grande vi-tesse, et minimiser ainsi lerisque d'accidents, en at-tendant peut-être mieux.

Quand les passages cloutés deviennent un danger 
pour les piétons 
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Les passages cloutés sur l'axe pk5-pk12 semblent, 
à l’évidence...
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... poser plus de problèmes qu'ils n'en résolvent.
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Beaucoup n'ont pas une juste lecture de ces pas-
sages pour piétons sur cette voie à grande vitesse.
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LA Région synodale del'Ogooué-Estuaire et Sud-Ouest de l’Église évangé-lique du Gabon (EEG) seveut plus dynamiquequ'auparavant. Les travauxdu dernier synode régionalordinaire (du 31 janvier au3 février 2019) à la pa-roisse de La Peyrie (Libre-ville) ont donné le ton decette volonté de dynamisa-tion. Et le rapport final dece conclave met en exerguedes recommandations etpropositions de nature àmettre l'institution sur unerampe d'impulsion forte. Et tout y est passé : le pa-trimoine de l’Église, les fi-nances, les secteursscolaires, l'évangélisation,les relations extérieures,les volets médical, social etfamilial, la communicationet les publications, lesstructures que sont l'Unionchrétienne des jeunes del’Église évangélique duGabon (UCJEEG), l'Unionchrétienne des femmes(UCFEEG), l'Union chré-tienne des hommes(UCHEEG)... Autant de su-jets qui ont constitué latoile de fond de ces assises.Pour aborder ces travauxplacés sous le thème "Car
je n'ai pas eu la pensée de

savoir parmi vous autre
chose que Jésus-Christ, et
Jésus-Christ crucifié" (1 Co-rinthiens 2:1-5), une re-traite pastorale a étéorganisée à la paroisse pi-lote des Cocotiers. Les sy-nodaux, durant ces quatrejours, se sont investis dansla recherche des solutionsaux multiples et diversmaux qui entravent le fonc-tionnement de cette régionsynodale, sans doute laplus importante de cetteconfession religieuse. 
PARTENARIAT*Au-delàdes considérations pra-tiques en rapport avec lavie des paroisses dont cer-taines sont en déclin, ils'est agi aussi de s'appro-prier l'éthique chrétienne,à travers les thématiquestrès à propos développéeslors des différents cultes :

"Soyons des chrétiens mûrs
dans la foi", par le Révé-rend Prosper Mvé Ekogha ;
"Osons et touchons Christ"(Matthieu 9:18-26), par leRévérend Ludovic FabriceMbeng Nguema ; "Il faut
qu'il croisse et que moi je di-

minue" (Jean 3:30) par leRévérend Charles Bidzame.Des thèmes situant l'actionévangélique au cœur desactivités de l'EEG. En gros, il est apparu uneprise de conscience de ceque la croissance dans

l’œuvre du Seigneurconsiste en un chapeletd'exhortations : « laisser
l'esprit Saint nous conduire
chaque jour dans les sen-
tiers de la justice, de paix et
de partage », « permettre
aux fruits de l'esprit de se
manifester en chacun de
nous », « penser, agir et se
comporter dignement en
ayant pour seule motiva-
tion l'amour », « parler à
son prochain avec respect et
dans le seul but d'édifier et
non de détruire ».L'atelier "Évangélisation" asorti de pertinentes propo-sitions qui ont fait office derésolutions, notamment enfaveur de la redynamisa-tion des paroisses del'Ogooué et des lacs, au-jourd'hui en déclin, du dé-placement des ouvriers del'église dans les coins recu-

lés pour la célébration desfêtes, de l'implicationréelle des aumôniers dansles activités des œuvres etla formation de ces der-niers.il y a aussi que l'église doitviser son développementsocio-économique, à partirdes initiatives porteuses derevenus. C'est dans cetteoptique que le synode a ac-cueilli et suivi avec atten-tion la contribution deDieudonné Minlama Min-togo, qui a invité l'EEG àtravailler en synergie avecle groupe Olam, dans le do-maine de l'agriculture,pour parvenir à des résul-tats qui puissent garantirson indépendance alimen-taire. En effet, le groupeOlam se propose d'être lepartenaire de l'EEG pourlui permettre de se pren-dre en charge, de rendreprospères ses fidèles etsurtout de participer à l'au-tosuffisance alimentaire. Etla visite d'une délégationde l'église au site AwalaOlam de Kango n'a fait querenforcer la déterminationdes deux parties quant à laconcrétisation de ce parte-nariat. Le pasteur-président del'EEG, Révérend AugustinBouengone souhaite que ceprojet de conventionconnaisse des avancées, envue de sa conclusion ra-pide.

De pertinentes résolutions pour dynamiser la région
Eglise évangélique du Gabon/Synode régional Ogooué-Estuaire et Sud-Ouest
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Le pasteur-président de
l'EEG, Augustin Bouen-
gone, répondant aux

questions de la presse.
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Le collège des pasteurs suivant la lecture du rapport
final des travaux.
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L'assistance lors des travaux du
synode
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